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2 LA CORRESPONDANCE EGYPTIENNE 
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COLONIE FRANÇAlSé - LA TOUSSAINT 

Ce matin les messes consulairc:s d'usage ont été célé­
brées solennellement à la Cathédrale de Ste Catherine 
et ,\ l'Eglise de Terre Sainte. 

M. G. Gogordan, ministre de: France:, M. Boutiron, 
premier ~ecretaire d'ambass:.de, avel: M. le consul Girard, 
an Caire, ct M. le Consul de Lacretelle :i Alexandrie, y 
ont assiste, entourés du personnel complet des agence et 
consulats, ainsi que de nombreux notables de leur ;:olonie. 

Nous offrons en première pag~ :\nos le..::tt:nrs le portrait 
de S.E. Mgr l'archevêque Guido Corbelli, l'emine11t primat 
d'Egypte et d' Ar:tbie pour le Rite L:ni11, qui a of'fici~ au­
jourd'hui en l'Eglise mt':tropoliuine catholique d'f.lexan­
drie ;\ cette occasion. 

La Semaine à l'Étranger 
23 octobre. - Continuation de l'incertitude au sujet du Roi Mc­

nclik qu:, suiv.1nt les journaux, est muet, mort, mour.mt, plein d'ardeur, 
en train de reunir 6oooo hommes pour marcher contre les Iuli ~ns, etc. 

24 - Conclusion d'un traite entre la Chine ct ::.1 Russie. 
25 - Protestation de la presse anglaise contre les avantages suppo­

sès de cc traitè. 
26- Vote de confiance :lll Cabinet Ribot sur la question des grèves. 
27 - Les nouvelles les plus contr.1dictoir~s continuent a circuler 

sur les rixes cnrre turcs ct armeniens, sur le nomhr.;: des victimes ct 
sur la responsabilité de~ provocations. 

28 - L'Espagne ordonne l'envoi d~ )O,ooo hommes de plus à Cu­
b;~, à la suite du m.lSS.lcrc de 8oo 1 c.,;ulicrs par les insurgés. 

29. - D~mission du C:.~binet Ribot, après un vote qui le met en 
minorité sur la question des Chemins de fer, du Sud. 

30· ·- Le Roi de Corée dont !.1 f~mme a ct~ m.tssKrrc en pre­
sence de~ faponais, aurait pris une autr~ cpous~ ct sc procluncrait 
cmpcrf:"ur ; les puiss.mcés protesteraient energiquement. 

3 r - Composition du nouvco~u cabinet fr.tnçJis : 
MM. Bourgeois, presidence du cons-:il ct inferieur; Berthelot, af[tircs 

ctr;~ngcrcs; Hicard, cultes; Doumer, fin1nccs ; C1vo~ignac, guerre; 
Lockroy, mariue ; Mesureur, commerce ; Dcss.1igncs, t<avo~ux pub!i~s ; 
Combes, instruction publique; Viger, agriculture. Nu.1ncc r.1die.tk. 

- Nubar Pachl s'est cmb.1rqué i Marsc.:ill.;:. 

La Semaine Egyptienne 
Apr~s avoir tenu le nndi 2) a11 Pal:li~ de Ra' El 

Tin, une r~.::eption J'.1dieux très .::ordiale, S. '\. le Khé­
dive: a quitt~ Alexandrie hic:r m.nin, JI, :1 6 h. !]2, 
en compagnie de Son Frère le Prince Mohame.J Ali pacha 
et de tous les ministres arri\·é-; h veille du C:1ire. La 
gare était brillamment decur~e et le quai pouvait :1 peine 
contenir les fonctionnaires et notables qui avaient tenu ~~ 
venir saluer Son Altesse au •nom:nt de son d~p :1rt. 

Au C:.ire, une foule de personnages officiels :lttendaicnt 
l'arrivée du Souver.1in qui a f.1it s1 rentré~ d:1ns 1:1 capitale 
:1 ro h 1]2 au milieu de: grandes dé1110nstrations de: joie. 

Un se.::ond train spéci:d a également ramené pen après 
d'Alexandrie au Caire:, LL. A.\. la K11éJivah-Mè• e et h 
Khédivah-Epouse, ainsi que S. A. b Princesse Sœ11r du 
Khédive: et lt:s dames de la Cour. 

Demain 2 nov., réception solennelle au Palais d' Ab,linc. 
* S. E. le Ghazi Mouktar Facha partira luadi pour k 
Caire, p:tr train spécial, :\ ro h. 1]2 du matin. 
* L'arnvée de S.E. Mirza Isaac Khan, ministre de Perse, 
est incessamment attendue. 
* Sir Edgar et lad\· He~en Vinccnt, actnellemcnt en An­
gleterre, seront, le mois proch·tin, Je., hôtes du prince et 
de la princesse de Galles :i Sandringlum. 
* Le mari ·1 ge de 1\!. Alex:mdre Max de Zogheb, gér:1nt 
l'Agence et Consul:ll g~néral de S. M. Tres Fittèle le 
roi Don Carlos de Br:1gance, avec mademoi,dle Hilda 
Costa a étè célébré mercredi dernier :\ Alexandrie d'une 
manière tout :1 bit intime. 

Témoins du :narié: Cte D. de Zoghcb et Michalla Bey. 
Témoins de la mariée: MM. Maximos et Lenci. 
Nos bien respectueuses félicit:ttions aux nouveaux ~poux. 

MARASQUIN DE VLAHOV. - Mrs Zibilich Freres. 

* Sir Ch:ules Cookson, consul-général d'Angleterre 
parti en congé le vendredi 2 5, ~i bord des Mess:tgerie!i 
M:tt'itimes, ferait, dit-on, valoir ses droits :\ b retraite et 
ne reviendrait plus p:trmi nous. 
* La question des eaux d'Alexandrie reste stationnaire. 
A l'nltim:ttum des pétitionn:lires, la Cie d·>it repondre: 
d~!~1ain par une proposition qu'elle annonce de n:tture :\ 
concilier tous les int~rê1s. Il convient donc d'attendre la 
publication de cette reponse, c'est-.\-dire de prolonger 
l'armistice d.: quelques heures. 
41 Stationnaire egalement l'épid~mie cholé1 diplnériforme 
de la région du L~c .\Ienzaleh. On croit :\ une extinc· 
tion tres prochaine de ce miniscule foyer épidémique. 
* Une augmenration de 3oo livres egvpticnnes par an 
vient d'ttrc: accordé: pour services c·xceptionncls :i S.E. 
Saba P.1cha, directeur général des Postes et :\ S. E. I\li­
challa bey, sous-directeur general des Douanes. 
* MM. Ch. Roax et Verger, administratcms de la Cie du 
C:tnal de Suez, après avoir visité Port-Saïd, le: Caire 
et Alexandrie, sr: sont embarqués le 25 pour Marseille. 
* Nous extrayons de « Bonforts Wine & Spirit Circulars 
New-York, January roth 1894-95 », le tableau des im-
portations de Champagne aux Etats-Unis: 1893 1894 
G-H. ~!..UMM & Co caism 71,751 80,778 
Moët & Ch:mdon (( 40,233 35,024 
Heidsieck & Lu « I 8, I 34 20, II o 
Vve Clicquot << II,839 9,595 
Comme on le voit, c'est toujours la ma1que G-H. Mumm 
& Co (agents g~néraux pour l'Egypte, MM. P. Bless & Co 
Alc:xandrit.: l ' t C.tire) qui tient l:t t0tc, avec un excedent 
Je 100 °[u ·:u1 h nurque la plus tJVorisée aprcs elle. 
* On ne saur:tit :rop répéter les choses utiles :\ wnnaitrc. 
Nous rappelons donc :\ nos lectems et lectrices que c'est 
sans la m,Jùujre doulwr que M. Schlosser, 1:: p~dicure 
p:tnsicn, en ce moment inst:tllé :\ l'Hôtel Abbat, opere 
les bobos les plll!. génants et les plus crnels. 
* Les renomme~s Confitures de Dattes de M. Ch:-isto 
Tamvaco ( m~dailles d'or ;\ plusieurs expositions) vien­
nent de commencer ;\ se confectionner avec ks dattes 
,le la nouvelle récolte. Les familles qui désirent renouve­
ler leur provision doivt:nt s'adresser :\ son magasin de la 
Rue Sésostri >, en face du P~lais Zervudaki. 

.tïri"•:t:s. - :\L G. Cogordan, M. \'an der Does de 
Villeboi >, Emin P.t.::ha Sid A hmed, de K ori%Inics, \' erca­
mer, D:samle Ctstro, Morice pacha, Takla P:tcha. Mo­
r.udi p:d1:1, \Vilson pacha, floute1 on, Prompt, Foster, 
l\1m..: Blomfi~ld, i\Im~ et i\llle Caillard, J\lme D:twkins, 
i\!me Kenn~t Henderson, Mme Du Port Bey, Comtesse, 
Loghothetti, Mme l\lilton, Pelissié du l~an<;as, Charterio; 
be\·, l\1. Ayn:ud, M. G. Eid, M. GoraCCIICchi, i\.!. ct 
1\1111~ F. Je Menasce, M. et i\1me G01 s,io, i\1. et i\lm:.: 
F. C1prar:1, i\.1. et Mme Le Moine, M. ct Mme 
D. Choremi, MM. St~gni, Mt·ller, Mallimn, G. Cnam, 
~.1os~, \\·. Limpritis, Av. B.~rthe-Dejc;~n, A\·. S.:! :u:Jb:u;i, 
Dr Cagniard ct M·~1e, E. L111' ens, Florio flusic, Rodoca­
n:J.:hi, M. et Mme Botmn·i;~lk, C. R:1ybaud, E. Fr:mc;~. 
\Vatson, M. et Mme P. Bil:ard, ,\!.ct Mme ~,:er~x:1, C:t~tcili 
be,·, Psaty, S. Piétri, Christodoulo, i\1. Friedhcim, Mme 
H.ocheman, etc. 

Departs. - Sir Charte~ Cookson ct nms Coobo:1, 
Comte Et. Zizini:1, de Vcrg~·se~, AH'r(lff, Pi:1i, c•c. 

BOITE AUX LETTRES 
FI Sic Sac- Clurm:mrc, \·otrc pii.:cctt..? sm 1~ S.tl"onll.lg"~ 

Vayssié, mais impossiL·- bl<:: d'insérer :i c.tnse dt~ nom prJ/>re, 
question dc ~:11·on .\ l'art. 

Farivltf. - \'otre rem:n~ 11:1 ble :trl iclc 'PIJilvdramatique 
ser.1 in~ér~ d .111~ le prochain numéro, l'espace nous '.yant 
fait d~·l·:lllt aujomd "hui. 

R. IV.- i\l~ ·me excuse :i propos de \'Os joli' Noctumes. 
Lvr_:;lh)!/ mel -[,lem, pour I"O tre aimable Tvill'fte de Ville. 

Voir, page 7, Hotels Recommandés. 
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LEI LA 2 

R0.\1 1\.N DE MŒURS EGYPTIENNES 

I 

LA RENCONTRE 

(Suite) 

!...e vi~illard Continua : 
-Veux-tu que jt di~e franchement nl:l pet1<;~e? Eh bien! 

il me repugne d'aller me je rer au pied du Moudir pour lui de­
mander une gd.:e qu'il mc refusera certait1C"ll1ent; remets~ 
t'en;\ mon exp<':rienœ et laisse-nous retourner au villag,'; 
nous avon .~ assez subi de deceptions: epargne-moi clL­
L\, Zein.1b ! Et deux larmes tomberent de ses yettx. 
~ Non, Hus<>ein, non, je suis certain~ que le Momlir 

ne rejette~a pas nos prières, ron gr.md âge lui mspircr~t 
du respect: d n'o-;era repou~ser Lt rc:qu:':te d'un vieillard, 
surtour etant donne que cela ne lui coûtera rien. 

-Du rtspe.:t,les grands n'tn ont pas pour les malheurt ux 
comme nous, Zeinab : la plupart sont de naissance infime 
ou sont des parvenus que leur~ protecteurs ont poussés d:tn' 
~ill~ carrière :\ l:tquelle ils ne comprennent rien, et !Ùis 
~ls sont plats devant l.eurs supérieurs en hiérarchie, plus 
lis sont arrogants et Insolents enYers nous. Oui, Zeinab, 
tn les vois ici, fiers, Lt téte haute, ;-,·,archant pn~cèdés et sui­
Yis par une foule de domc:stiques, de gendann~s et 
d'adulateurs, tandis qu'aux ministeres ils passent des jour­
nees entières ;\attendre, comme nous ici, que le ministr~ 
v ~uille bien les recev<1ir. 

Quano ils sonr sans emploi, on peut les voir l'oreill~ 
busse, ]'~chine pliee. prier, supplier tel ou tel puissant d'l 
jour de les recommander pour obtenir td ou tel poste. 
Ils font al?rs valoir leurs s~rviœs, attirent l';lttentio 1 
sur leur nusf-re et sur la nombreuse famille qu'ils ont .'t 
entretenir; m:tis lorsqu'ils reviennent parmi nou~, c'est fi.-1i: 
d'humb:es qu'ils et;,Îent, ils sont devenus insolents, VOU'i n ~ 
pouvez plus les aborder que b tête courbee et d'un air 
soumis, et si vot:s avez le malheur d'elever l:t voix o'l 
d'insister, vous êtes mis immédiatement ;\ Lt porte ou 
cuurbaché atro .... emcnt. Je ne \·eux plus attendre, je veux 
m'en .aller, conduis-moi, Zeinab, loin de ces lieux; épar­
gne, Je te le r0pet;, une denliere insulte ;\ m:t vieilless~. 

- Non, ~iussein. je suis sûre que If' Moudir res­
pe.:tera tes cheveux blancs et donnera bonne suite ;\ u 
requête ; prends p :ttien~e ; nous avons attendu tant 
de temps que nous pouvons bien encore attendre quelques 
minutes, car le moudir ne tardera pas :\ sortir. 

- Out, grand papa, attendons, et laissons :\ Dieu le 
soin d~ tout :trranger et de tout aplanir. 

- Comme vous Youdrez! j'attendrai, mais je ne pres :tgc~ 
rien de bon de cette .Hten te. L 

- Ah! si nous pouvions arriver jusqu'à Son Altcs~e 
le Khédive (que Diet: con'ierve:, !) c'est alors que noth 
serions sûrs d'obtenir satisfaction. 

- Oui,Zeinab, et tu ne sais pas comme est bon Eff2n­
dit~~1(;)Fewfik .Pacha; je le connais, moi: je l'ai vu lors­
gull etatt \·enulct, en cette vtll~ de Damanhour, lors d'un.: 
tournée qu'il a f~tite dans le pays; je suis m~me alle lui 
présenter une requ:'te dans la phine qui sert actLdlement 
de marche tous les dimandtes, et il m'a recn avec un.! 
affabilitt: telle que je m'en souvi.-~ndrai toute· 111:1 vie. L~ 
moudir ne sort pas encore et j'ai le temps cle te ra con ter cela . 
. J'avais, tu le sais, herite de mon père environ 8o feddans 

s1tués à Hafl.a, :\ côté de la propriete du CLeikh de~ 
Bedouins Abdd .Hamd El-Masri ; celni-ci, g~ne pour 
~;on irrig:ltion, parce que mon terrain le s~parait 

(r) Notre M;titre. 

du ca.nal EI-Mahmomlieh, me pria de lui en vellllre 
un kdJan ou de le bisser faire p:lsser une rigole ~ 
travers 1110n cha111p; sur mon retus, il s'emp:tra par la 
force de 11101.1 terra_in et creus:l sa rigole. 

Je me su1s pla1nt ;\ la Moudirieh, niai~ comme moil 
àdVersaire était puissant, je n'ai pu obtenir satisfactiomL 

Sur ce~ entrefaites, j'apprends que notre auouste Maitre 
Tewfi.~k Pacha :t\·ait decid~ de venir ù banu~bour et je 
prends la resolution de lui :tdresser une requête pour lui 
demander justice, dusse-je être foulé sou~ les pieds des 
chevaux. 

Je me rappelle, c'~tait un jeudi; Son Altesse etait assis 
sott.s un~:: vaste tente. entoun':è, ain~: que le Kiosque qui 
a\·att été construit ù son intc:ntion, d"une gr;tnde arille 
en bois ~!ont tOutes l~s isstl-2-i ct:tient gard~es p:l~ des 
so!Ja~s l arme au bras .. 

:1\u momtnt. où j'arrivai<>, Son Altesse en sortait p<Htr 
VOir les Chetkh<i de:s B~Jouin; qui faisaient ttne fan­
t:lsia (2) en son honneur. 

J: m' .trme alors de courage et je me présente ;\ Son 
Altesse, tenant nu requ~te en main· un officier veut m'é­
loigner brutalement, mais Son Alt~sse lui fait signe Je 
me Lkh er, m'invite avec bonte a m'approcher d'Elle, 
prend nu req11~te et me dit: <<Que d:m:mdes-tn? brave 
hommè?-Jcdemande justice,lui répondis-je: je suis victime 
d'un puis;ant, l~quel a usurpé les terres qui f.mt vivre ma 
ftmill e ; c'est :\ toi, petit fils d'[brahim Pacha, sous les 
ordres duquel );ti vers~ mon sang, que je demande jus­
tice •> et je lui d~.:•Htvre ma poitrin~ couverte des cicatrices 
qu'ont l.tiss0:-; ks bles;ures qu-2 j':l\rai-; g:tgnées sur le:; 
cham?s de b.tuiile. << Tu am:~<> just:ce, me dit-il.» 

Il appela le moudir, lui remit Ill.! requ~te, après lui 
avoir dit quelques mots en turc que je n'.ti pu compren­
dre, et contimu son chemin au milieu de::; acclam:ttions 
d'une foule respectueuse et enthousiaste, amance l~e, autour 
d~s barrières pour voir passer son bien aime souv,Tain 
qui, un <>ourire plein de bontè sur les lèvres, nous en­
vovait de la nuin s~s :;aluts. 

A ce mom ent, l'ex:tltation des c:waliers b~Joui·1s 
était :\ son comble, la fusillade du haut de leurs coursiers 
faisait fu re ur, c11acun cherchait ;\ montrer son t:tlent de 
cavalier de\':ltlt le nuitre; les chevaux qui p:traissaient 
con~prendre l'intention d~ leurs cav.tlirrs, lc:s n:tseaux ou­
verts, la tête h:tute, l'œil ~tin.:el.tnt et le corps couvert 
d'écnmc, obéissaient ;\ Lt nuin qui les guid:tit. ~etait 
vraiment un spectacle grandiose et royal. 

A la fusiiLHk se m.:bie:nt l'acJamation de la tonie et les 
z traghits (3) des femmes. Jam:tis, Zeimb, je n'ai vtt pa­
reille chose, j:tnui-: joie n' :t eré plu~ sin~ère. 

On ~orrait ;\ peine du joug d'Ism.ùl et de son Mouffetich 
et on e:1trait dans une ére nouvelle, prés:tgeant beaucoup 
du regn.'! Je: T ewfi~k. dont le nom seul ét:tit une pro­
mc<;<;c de bonheur (-!-) : on se trompait p1s. 

Je mc rap?eller:ti cette journe.: toute ma vie ; le 
spect.tcle gra1Hliose que j'avais d~v;mt les veux ne s'cff.t-
ccra jamais de nu m~111'1irc. " 

Si tu avais vu, Ze!nab! h \'ille était bondée de mollll~: 
les hêtels, les 111 tisons des lu biran ts, les cafes débordaient 
d\~uangers ; les ntes éuient impr:Hi·::ll1les, ;\ c:tme 
de l:t fou!~; il y av:ùt 111~111: de' voitures que divers Pachas 
et Consub :lv.tient fait venir et tout le monde et:tit 
L\ réuni pour saluer le liOUV-2:\ll souverain. 

Ah ! s'il revenait, ou si je pouvais arriver jusqn':\ lui 
j'oStiendr:tis sûrement justice de nouve:u:. 

(à s11ivre) Joseph H.\llE!CHE. 

( 2) Course ;\ chev:tl avec d\:lurge Lie fusils en l'air. 
(3) Le-; z tr:tghitssont d~scrismoduEs et tremblottantsque 

k' Lmn1cs ar.tS-:s l:tnc:ent d:tns les c~r~:n ;:mies joyeuse . ..; on 
pclllr applaudir les v.tinqueurs d:tns les tvurnok 

(4) Le nom de: Tc-,vfik signifi~ en cff..'t: prospérité, pro­
grès. 
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LE RETOUR DFS HIRONDELLES 

Avec la liste d'arrivees que nous pétblions en 2e p:1ge 
se trouve à peu près completé le haut personnel diplo­
matique administratif et finam:;er, accoutumé de s'ab~en­
ter chaque ete. Revenus des bords de;> la Seine, de la 
Tamise ou du Dauube, des sites frais de la Suisse, de l'Italie, 
des îles de Grèce et de la Syrie tous retrouv~ront l'Egyp­
te comme ils l'otll laissée, puisque la vic mondaine est 
pour ainsi dire suspendue ici pendant les mois chauds; ~t 
il y aura encore de beaux jonrs pour les amateurs de 
tennis, de concerts, de flirt, de valse et de cotillon. 

La gravure ci-contre repres~nte, J titre de souvenir, une 
iustallation d'EgHtiens fuyards au pied du Liban, c'est-;\­
dire en pleine S11isse orientale. La maison se prépare :\ 
clore ses persiennes pour le départ de ses hôtes de p:tssage 
en meme témps que \'Ont se rouvrir :1\'CC Cr:1ClS les fe­
nêtres de l'Hôtel du Boub·ard Rosette. 

- Rentrons, disent les hirondelles 
F nyons la neige ct les antans. 
- Rentrez, rentrez, oiseaux fiJèlcs. 
Ici, c'est l'eternel printemp~. 

LE MOT POU R RIRE 
Bertha, la petite mondaine, s'afflige de 1.1 dnplicitt': des 

hommes et de~: femmes de ce temps. 
- C'est ainsi, dit-elle, qu'~i force d'entendre 111entir 

autour de soi, on en :~rrive :1 ne plus pouvoir distin­
guer le vrai du faux. 

- Allons fait Hilarion, de Marseille; madame, vons 
ezagerez ! ... Tenez, moi qui vous parle, je ne doute jam:tis. 
Et je suis m~me assez crédule pour. .. croire tom ce que 
je dis ! ! ! 

Un n'usicien célèbre, un des diêuX du pi<lno, :i une 
dame très pieuse qui lui vante les joies de la relig!0n : 

- Je \·eux bien les admettre tontes ... Cepend:mt il y a 
une chose que je ne puis accepter : c'est le chapelet. .. 
il est impossible que vous pensiez :i ce que JOliS f.1ites ... 
toujo'Lus la même priere ... Quelle DlOnotonie ! 

- Que voulez-vous, cher maître, ce sont nos gammes 
;i nous!. .. 

LES RECOMMANDA TIO}.JS 

L':~necdote suivante est matière ,i reflexion philosophique. 
Faut -ll en rire ou en pleurer? 
Voil:l pourwnt cc que peut accomplir le credit d'un nom. 
« Un jeune provincial se ptesentait un matin chez le 

baron Taylor pour solliciter son appui aupres de quelque 
directeur de journal influent qui lui ftcilidt ses debuts 
dans le journalisme et la critique dramacique. 

<< Le jeune homme etait tres recommande au baron: 
celui-ci n'hésita pas et, griffonnant un mot press:mt :i 
l'adresse de M. P. Fèrry, directem de La Comidie, il le 
tendit au futur journali;;te. 

« Reçu d'emblée, sur la présentation du baron, notre 
débutant vit s'ouvrir ;l sa prose les colonnes de La Co­
medie, et s'en retourna quelques semaines plus tanl chez 
son protecteur afin je le remercier. 

<< - Enchanté de vous avoir éte utile, répondit le ba-
ron aux protestations de reconnaissance du jeune homme, 
:i votre tour, rendez-aJOi un ~ervice. 

<< - Volontiers: de quoi s'agit-il? 
<< - Quand l'occasion s'en presentera, f..1ites-•noi donc 

faire connaissance avec votre directeur, car je vous avoue­
rai que je ne le conn:tis jXl~ dn tout. » 

SYRIE 
lnstallatio,z bourgeoise dans la montag11e. 

---~V'Yi~'lr:Y'"&.~'P.'J.---

Tons les Docteurs sont tnfin d'accolll rour rcconnaitre 
au cholera de D:llniette un c:Jract~r·c franchement. .. 
indéfinissable. 

* 
* * De superbes affiches, sorunt de l'Imprimerie Genérale 

L. Carrière, annoncent l'app:trition d'un liOnn.::HI. .. ch 
bien ! oui disons le mot... confrère l-e 73ol!rriqllot, dont le 
premier numero ser:t publi~ le .Tour dc.r MORTS. Tou.~ 
nos cor~1pliments ~i ce camarade si pen snrerstiticux. 

* 
* * P:tr :1rrete du 28 courant, « le transport des :.:hiffnns est 

\'rovisoiremcnt suspendu dans toute I'Egrpte. JJ 

Alors gne veut-on faire de, circulaires ministerielles? 
Elles vont s'accnmnler d ms les burcanx, et les pauvres 
employes HIIH L'tre obligés de travailler pour les empiler 
jusqu';i de plus heureux jours. 

PENSÉES 

On s'accontumc :1 bien parler en lis:mt souvent ceux qui 
ont bien ecrit. 

Voltaire. 

De toutes les prodigalit~s, Lt plus regrettable est crlle du 
temps. Marie Leczi11cska. 

Respecte celui qui c~t plus 
celui qui est plus jeune. 

qtle toi; 

EXTI\.A - Dl\Y «E:.JGLAND)) 

G-R~ MU M M & 

enseigne 

lM/il:. 

Champagn~- ftEI~JS - Champagn~ 
.AR·wts GJnh'aux j>onr l' Egl'pie : 

P. 8 L E S S & Co, Al~xandrie ct Caire 
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UN NOUVEAU MUSÈE 

L'Administr:1tion d~s Dou:mes Eg_l'pt~ennes s'occupe de 
l'installation d'un musee qui SCLl llntquc <lU ·~Wndc. 
Tous ies objèts qui on: sen·i ;\ la contrebande du haschich 
et que les douaniers égyptiens ont saisis y seront exposes. 

Parmi les nombreuses pièces qui y figureront, on 
\·erra des nuchines agricoles, bouteilles de cognac, gla­
cières, piêces d'habillement et en particulier des vl-tements 
de femme et d;ès pantalons de gandins, pierres, morce:lllx 
de bois, balles de papier, boites de consen-e, meub!.:'s etc. 

Cette institution où eclaterollt l'im;lgin:ttiOtl des frau­
deurs et l'habilete des douaniers est destin ::e ;\ former le 
personnel charge de la repression de LI contrebande: par 
une leçon de choses. 

(Phare d'Alexandrie). 

COURS DE DANSE 

l\L Cottt>gli;tno nous apprenJ qu'il a commetL.:l: :\ 
donner ses leçons dt danse dans sa magnifique s;dle de: 
b Place des Consuls, le 30 octobre;\ 7 h. p. m.; on an· 
nonce aussi pour le samedi 9 novembre dans L1 même 
salle un grand ba! de famille avec cotillon, surpris ... s et 
prestidigi t:llion. 

Campement de Fellahs travaillant 

COf.LÈGE COPHTE 

L1 Direction du Collège de la Commun:lt1te Cophr: 
Orthodoxe de notre ville, prévient les parents que, mal­
gré les agrandissements operes ;\ la rentrée, elit ne peut 
plus accepter q•t'un nombre tres limité d'èlè\'cs, ceux-ci 
dépassant dl:j ·\ 300, et les cour" d'ar:1b.::, fran-,ais et anglais 
ér~ntt au grand complet. Les progr.1mmes du Collège sont 
.:bsolument les mêmes que ceux des éco!t:s du Gou­
vernement et ont en ,.tl.:~ 1-t pre;1ar;1tion :\ 1 'examen ponr 
l'obtention du certificat d'L·tt:LI~s prinuires, nuintcn ·111t 
exigé de tout candidat aux emplois :ldministratifs de dl:btlt. 

INDICA TEUI\ EGYPTIEN 

M. St..::fano Poffimdi, èJiteur dè l'[ndic:ltcnr Egyptien, 
nous informe que l'édition Je r896 ne ponrr~l p:lraitre 
que le r 5 novembre,;\ la suite de nombt·eux ch:lllgement> 
què les amèlior;llions apportee~ au ,-olume d..:: cette an­
née ;1 oc.:asionnés et qui ont dcj \ a-::quis ,\ c..:: ,-olume 
:<;a réput;llion d'i trè le plus e:net ct le :1l11s complet imli­
ctreur qui ait ete publié Cil Egypte. 

La bière la plus agréable 
et la plus saine 

est celle de STErNFELD. 

DES PL!\.QUES, S'IL VOUS PLAIT ! 

MM. Edgar Kirby et Cie, d'Alexandrie et du Caire, 
ont etc dcchrés adjt.dicauires de LI fontniture au 
minist~re des Tranux Pu~1lics de 6,135 plaques Lie fer 
~tmillé destinées ;\ indiqncr le nom des rues. 

Ce contrat, natmellement, n'a rien ;\ voir avec Ale· 
xandrie, où la :~;unicipalité trouve apparemment superflu 
de pourvoir les rues d'une ville aussi importante que la 
capitale cOJrmerciale de I'Egypte, de plaques indicatrice~, 
quoique bien som·ent on ::1it en ;\ en déplorer l'absence. 

( Egvptia11 Ga;;__el!e) 

COUP DE C(SEAUX 

Cueilli d:tlt~ une chroniqne e1tvoy~e par Jc:l!l Bernard au 
Plnre dt P,1rt-S:1ï:! : 

Fon soupçonne de tentati\·~ 
De \'ül ou d~ corruption 
Un eunuque voit qu'on le prive 
Dè sa modeste fonction. 
Alors l'hom:n;;> s:tns appendice 
S'exclame ainsi naïveuJent: 
« Remboursez moi, car c'est justice, 
Au moins mon cautionnement. J> 

à la construction d' ttlt C and 

PRESSE EGYPTI!::NNE 

Tous no~ compliments ;\ notre nouveau confrère 
illustre de Constantino,1k, le Afrtltllll:tl, pour le b.::au nu­
lll~ro qu'il '.'ient d..:: cons;tcrer :\ S. A. le Khedive et :\ 
son inst:t!Luion :\ Bebck, avec vues du Mahroussa, du 
Safa hf Hain·, cre. 

Sommaire de la R~v11e rl'J:;yp! t•, livr.tison du rer oc­
tobre : Le Nif, par le CDio tel Sir C. Scott Moncridt, 
Fasse- 7 emps c.'Jronolo_;;ique et .1JÙtol'iJtte, traduit p:tr le ci­
toven Venture', secrétairc-Ît'terprète de la Républiq11e 
F1ançaise pour les Lingues cll'ientales. ]o!lnt!1l du sie"e dtt 
Caire par l'an11le (rmzpise, so11s les ordres qtt ge'ne1~rtl en 
c!Jef /{/eber. G!a11es poefiJMS, par M. le Cte Z:tluski. 

UN BO~ CHOIX 

Il semblerait bien supcrllu de parler d'une chose bonne 
p:tr elle-111 :·m ~, c:t r ses q mli :es devraicn t asse~ 1 a f:1i re 
corm;lÎtre ! 

Ce n'est donc q!l';\ titre de r:tppcl que nous indiquons 
le SmoP ZED, préparation heroïque contre la Tottx, 
Crippe et l'l11somnie qui en est la conséquence. 

SPÉCIALITÉ pour Dècomtion flomle d' rrpp.1rtemmts, 
\Vr:-.~TERS1 Er:-1, Fleuriste-Horticulteur, Alexandrie, r. Gare. 
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THEAT RE KHÉDIVIAL DE L'OPERA 

JULES MORVAND, Directeur 

(3mc annt!c) 

GR AND 0 P.~ R A - T R AD U C T 1 0 N S 
GRAND VAUDEVILLE - BALLET. 

..AD'A{JUJSTR.ATIOU 

MM. Isaac, Régisseur-Général ; Lem;~t~e, ter chef 
d'orcheMre; A. Comino, zme chef d'orchestre; Micha, 
2me clwf d'orchestre, répétiteur; Giovannelli, pianiste­
accompagnateur ; Mlle Mennecart, pianiste-repetiteur ; 
MM. F umat, costumier ; Hanmann, bibliotbécaire­
souffl:eur. 

Grand Opéra 

PEtl.SONNEL ARTISTIQUE 

MM. ~l assa re, fort téuor; Bourgeois. 1re basse noble ; 
Boulogne, baryton; Devaux, tenor léger ; Peloga, bass~,;> 
chantante; Eleidt:r, 2me basse, 2me baryton; Darquie, 
3me ténor; Del.lrue, 3111e basse; Mme Lem:Hte :::.clnveytr, 
forte chanteuse Falcon ; Nelly Guéni;t, forte ch:mteuse 
contralto; Drabre Beauvais, chanteuse legere ; Pt!r:1ldo, 
Ire Dugazon ; Anthoine, 2me Dugnon. 

42 LIJorisics - OrclJ:slre, 42 Mwicims. 

Grands Vaudeville.;- Comé1ies 

MM. Raiete, grand rer comique ; Oupia\', rer co:m~ 
que jeune, Charlet, jeune rer comique de g~nre; Nan­
gys, jeune rer amoureux ; Le Pelletier, comique marqué; 
Anthoine, 2111e comique ; Mmes Laboric, première sou­
brette, grand - coquette; Mary Gillet, Ire so~tb rette (Clnu· 
mont); M:tr the Conil, Ir~ ing..':nuité jeun: première:; 
Georgette Brieux, rre ingénuité, amm1reu~~; B.trelli, Ir<' 

~~~èt~~l :' ~~~~~~t ~~111~1 :t:~~1l~~~r~ti ~ t~ v:~a ~;l; ~~~~~:e 'D~~~f, :tt:~~~~~ 
rôles de conven:tn.:e. 

DIVERTISSEMENT- B.\LL E·r, 

Mme Mennccan, (dt: l' op.:ra.) maitre<;se de b:dlet. 

Mme Dim Porro, r re d:lll<>eus: étoik, M:trie Garl, 
1re dansl'use demi-caractere ; B:Jrgn~s, tr:tv~'ti. 

QUADRILLES : 

Mlles Henriette Marène, Anna M:trene, Loni'e Weiter, 
Lin:~ Carini, Jeanne Brogeard, Belladonn:t Bice, Marthe 
Cbrière, Maria Sotton1ano, Allina Rin:ddi, Juliette Erci, 
Laure Faraud, Justine Olivier. 

REPERTOIRE 

dans lequel seront choisis les ouvr.1gcs ;\ rcprcscnt~r 

Grand Opén Traduction 
Signrd, Le Roi de Lahor.::, La Navarraise, La reine dè 

Chypre, Le Prophète, Le roi d'Ys, Samson et D:t!ila, 
Lohengrin, La .Juive, Le Trouvere, Aïda, Les Hnguenots, 
L'Africaine, Mignon, etc. 

Gr:tn:is Vauievilles -- Comêdies : 
Champignol m:~ lgre lui, Monsieur Clus<>e, Mad.une 

Montgodin, Le sons-prétet de Ch:îttau Bus:trd, Le pre­
mier mari de Franœ, La tamdle Pontbiquet, Les surpri­
ses du divorce, Le train de phisir, Durand, La boulc, 
Belle Maman, Decor~·, Les petites Gobim, Divorçons, 
Ma Cousine, Coquin de Printe:np<>, Béb~, Trois fL'I1lllles 
pour un mari, Nouno:~, La mariée rcc.tkitrante, Le fi :t­
cre II7, Coqu:11t er Bicoguet, Ilj rue Pigale, L~ Do.:· 
tenr Jojo, L:t m:maine de Charley, Gayaud Minard 
et Cie, Le proccs Vauradienx, Le truc d'Arthur, La Cigale. 

T om les soirs :1 l' dlhambra, spe~racles ct b.tlle ts. 
==============~--~ 

LOTERlE 
Dans nos annonces de ce jour on trouvera un av1s de 

la maison Je banque connue de ~v'lM. Valen tin et Cie :\ 
Hambourg. Nous attirons l'attention de nos lecteurs snr 
cette arlnonce. Il ne s'agir p:1s H d'une entreprise panicu~ 
lière, mais d\llle loterie d'Etat, autorisée et g:trantie p:tr le 
Gouvernement. 

LA SOCIETÉ ROUHANIAH 
.ANCIEN BAZAR PERSAN 

porte :\. la connaissance de sa nombreuse clientèle, qu'elle 
vien t de rece\·oir une grande partie de marchandises de Lt 
dernière nouve,mte telle que: 

'Broderies, Agremm~s, rlmzelles, Lainages, F!rtnelles el/• 
coton l!nprillte, etc., etc... en tout genre ct de toutc·s q u:t­
lités, qu'elle met en vente ;\ des prix très modere~ . 

THERMES ROYAUX DE MONTECATINI - Acq11e 
del Tettltccio, della Regùw, Sttvi, dell'Olivo, del Rinfresco, 
T01'rettrr, Trrmerci, spéci_dcmcnt rccomm.J.ndé·cs, à ous:: d~ leu( 
s_tvcm agr~.1':JI~ ct d~ l~.t,·s qu1li r.ts gr.dtdl-:nDlt pu(sltivcs, co.nu 
l~s maladies des intc;tins, l'indigestion, les cat.1rrhcs, le-; alt~r.nion, du 
foie, Lt goutt~, les c.tlculs biliaires ct la consti?.ttion h.thitucllc. 
En boire J'm 1i la fois, llliÛS en /loire Ires lollglmlj>s c:.~r cl! ~s ne 
fatigu~nt j_tmais l'org:.~nismc. Hien à clungcr <i son rCgllllC. 

Dcpàt gt:n0ral: F1 RNAND FROSOLONE, H.uc Chèt·if P.1clu. 

QUINQUINA GI\ANULEUX EFFER ­
\'ES CE:--;T. ~ Bois,on •lgrfahl~ au goCtt, 

tonique, r.tft·Jichiss.mtc ct digestive, aug­

m:::ntc l'.t,lp<Ctit .::t degage l'~stonuc de la 

bile dont !.1 pt'~s~nc en ckungc 1:: 
f oncti cmtlcm~ut. 

C~ Q)linquin.l cm 1JI.IC <tV.mtJgeus~­

mcnt Lt cm~ p.tr le regime Ltcté si en­

nuyeux ct sc rccon1mJ.nd~ s,:>.:cialcmcnr 

aux p:::so;JtJ::s sujèttc:s aux n1aL1dics r~­

sult:mt de !.1 viè scd~ tlt.tit·c. 

F. Fl~OSOLOVE, - 'l?.._ue Cl!erif l'<LC!Jtt. - seulngml el d.jwrilaire. 

SAN P ELLEGRINO.- Ean Mùt 'ole .'>.11i111'- !odnr ;,~ 
Reconnue souveraine contre les obstructions des 
intestins, l'am~norrb~e, b chlorose ménnrrhagique, le~ 
aftections et hum~urs scrofuL.::uses, le catarrhe de l'uret'He, 
b got:tte, le<> calculs du foie et specialement d ~s reins. 

L'eatl \ !incr:tle Salinc-(odu r~e est eft1~ :tce aus'i C()ntr~ 
b di:trrhée, les dvssenterics. le.; fleurs bl ·,nc11cs etc. 

Dépôt chez M.- FiWS~)U)N/:·, 1\ue Ch.':t·it P:Lha. 

DErvlANDE~ PAl\TOUr LE H.r!U li St-JA \Œ'). 

' BIERE DE MUNICH 
KGl. ·HOFBRAUHAUS 

L\ PtŒ .ll~I(E ;\ [ Al~QUE 

ADOLPHE SCHAEFER et Cie. 

ALEXANDRIE 
Rue 'Bobuac.)i 

Okelle Bol:machi 

LE CAIRE 
.4 U(; UST GORFF 

DL·posiraire. 
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RÉCOMPENSE 
M\11.. E. Je Ric:q les er C ie de Lyon viennent d'(·tre \'ob· 

jet d'une double et fhttcuse dist inction avant OJtenu 
pour leur ce!èbre Alcool dt Mmtl;e : Un Grmd Prix :\ 
l'Exposition Universelle de 13ord.::au et une M~claill.: 
d'O r à l'Exposition Univaselle d'Amsterdam. 

Lait pur garanti, fromage, cr.,me. 
beurre,- fourniture :\ domicile . 

- Gros et dct:1il -
Laiteri~ Frmzçaise de M. H. Ger.trd 
A I'Ib rahimi.:: h, rout<:: de Ramlc:b . 

BOUCttElUE MO DÈLE, B.t :~ar Franç;tis, Alex tnclrie, 
M. Due, ~uc:..:tsseur de ivt \1. Eym tr ct 13eaum,>nt. 

ACQUA LITIOSA Dl SAN MARCO. - SJu\' . .r.til~m:nt 
diacstivc ct t·ccot1'ititnantc, rc.:ounuc supé:icmc fl.lr L s tut rir~s mCdi· 
olcs à elles d~ Vic!Jv, V,t/s ct C./.1"/. bad. l .a plus ej,iic<~ee d.u1s les nu­
Ltdi;:s de \'cstonuc, des intestins, d.: l.t v .ssi.: ct c.tlculs bili.tircs. 

Depot gen~t-.t\ : FERNAND F?DSO;.O;..!E, Ru~ Ch~t·if P .tch.t. 

.~ ~(..p t c l l r- J C ~f 9 i ~ 1 1 i (..1' t e c t Li" i 9 e') ti\ 'C 

CORDIAL PASTEUR 
Seu l dip\6111~ ct approuv<' p.tr Lt Soci•è•té de Medecine de France. 

C U l': F 1 ~ l ' ~ H l E ~ lJ I S S E 
J. G R 0 P P 1 , Rue Franque 

LE MalLEUR LUBRIFIANT CONNU 

IllA \HllJE 

N 'encnssant p as les Machines, ne s 'éch auffant jamais . 

Seuls Agents pt!.ll" l' \~yptt de MM. LE:JNARD & ELLIS 

H~ A S D b. & 0 2
• - Alcx~wJ ric et L: Ca ire. 

GRANDS VJ :\S Df. Cil:\-1\\ PAGNE 

MA\SON fO liOtE EN 1785 

WALBAUAt.Luu Nc .GovLDEN & C ~.r: Su ce ~~ 

REil\\S 

A.B. SEFFE H à Alexandrù~·. 

Seu l Agent Génér·al pour i o ul e J 'Egypte . 

~{OTE!:..S RECO:\ lMANDÉS AU CA IR E 

SHEPHEARD'S HOTEL : . . . . . Ph. Zec:h, proprieta ire· 
GRAND NEW HOTEL : . . . . . r. \l 1_ver, proprietaire 
HOTEL D'ANGLETERRE: . . . . A. Auli.:h; direct.: ur. 
HOTEL DU NIL : . . . . . R. Fleischmann, proprieuire 
GRAND HOTEL ~HEDIVIAL : N. Papa.lo1)oulos, proprit:uirc: 
HOTEL DE LONDRES : . . . . . G. Negro, propriet:tire. 
HOTEL DE RUSSJE: (Im. de t':mc:.h.dcsVoyagcurs . L.Tatry .) 
HOTEL DE L:\ GRANDE BRETAGNE: . . . . A. Llllg ier. 
GRAND HOH.l DES VOYAGEURS: ~ l on ca:raoui, E. llmère. 

CO URONNES MORTUAIRES : EBELL & Cier. Chérif. 

Vve CHEV ALLIER 
RUE CO:...O;..!NJ·: POMPÉE 

LA PLUS ANCIENNE MAISON CONNUE POUR 

TEINTURE èT NETTOYAGE 

Grande Manufacture de Tabacs 
ET c 1 GA RET TEs E Gy pT 1 EN NEs 

EXPORTATl0:-:1 POUR TOUS PAYS 

ALEXANDRE LIVANOS 
VENTE EN GROS ET EN DETAIL 

COMMERCE de TABt\C en FEUILLES 
Rue Fr.1:1pr, AL~XANDRIE , E;yp'e. 

--------

BAZAR UNIVEJ::l.SEL 

RESTAURANT FIRENZE 
Entre /11 Poste Ero'Ptimne et le Cr~fé des Pyramides 

PH. CALLEJ A, l't ·o pri éta .i re 
- On prend des P.-nsio111wires -

Cutsr:-:~E FRA:-:IÇAtSE ET [ TAUENNE TRES SO!GNJ:E 

SERV !CE f!UU7PROCH:\TILE 

SAVON VERT 
DE Z1\ ~TE (GI(ÈCF.) 

MERCATI & Co. 
Md :il les d'Or 

\'i:nne r3?3,Athènc.; tJ75 ct t318,P.u·is rSS9,Chiogo r893 
D'une j)({rel.! .i!:·ll"lt!llir, 011 ob!iml jl:tr so11 e.111>loi une double honOIIIÎt. Il 

se CO!IJ'Oilllne peu d,m; la lesswe et 1t lin![t, ,!.·i/,utt le fro!temwt nt.assilé 
par l'usage d'autres sm·o!IS, se ronser-v,• plus lon '!"!emps. 

U11 swl essai sujjit pottr demo11:r~r s.t s11p.!ri~rit/. 

Se·a l d épositaire STR. S . GU R GURAKI 
Rue ct Immeuble du Tclcgr:1,>hc An 51.tis en Ltcc: l.t PoJtc Fî.tllÇlisc. 

L e nom de b fabrique es t imprimé sur le savo:1. 
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PORTRAITS Photographi'2 cc Fctt~l et B'2rnard )) , A lcxandri:. PORTRAITS 

Youlez Yous aYoiries denls comme les perles~. 

La" fHOSPHATINE fALIÈRES" est 
l'alinwut le plu8 agréable <'t le plu;:; recom­
mandé pour les eufants dès l'âge de 6 à 7 
mois, surtout au moment du sevrage et 
pr>mlaut la période de croiss:mce. Il .facilite 
lu den til ion. assu1·e la bonne.fcwmalio11 dr-IJ 01, 

PAlUS, 6, AVENUIJ: VICTORIA ET PH'"• 

VIN DE CHASSAING 
I1'"010ESTIP 

Prescrl t depuis 30 ans 
COHTRS LE,. AFFECTIONS DitS VOIES DIGESTIVES 

Paris, 61 Avenue Victoria. 

ERLODONTM 
le plus ag~able 
leplus économique 

dentifrice. 

les AFI<,EC1'10.\S /HL EVSES 
et les DÉBlLl1'ÉS tlP. I'I• . .Sl0.1I"-C, 

let Caclteœtes d'origine paludéenne et consécutives au 
long léjour dans les pays chauds. 

On prescrit dans les Hôpitaux, à Paris et à Vichy, le 

BOLiiO·VERNE 
outllixir de Botao-Verne 

lltP6T : VERNE, l'rofessseur à I'È<ole de Médecine de 
GRENOBLE (F .. ANCO:) 

rf' IIA.'I:S t.F.S f>RI:VCIPA.LF.~ PliAI(MA~IES og t'RA:.!~ & t,:T OE L''iTRAN'lt"l\ 

Dèposit. F. GALE rn, Al~ .~ . ; PE .CW r, Cti,·~ 

CAPSULES 
D'UNE 

EFFICACITÉ 
ABSOLUE 

Dépôt, 8, Rue VIvienne, PARIS. 

GRANDE LOTERIE DE CAPITAUX 
Garantie légalement par le Haut Gouvernement de HAMBOURG. 

500,000 
MARCS OU 

FH .\r\C~ 0~0,000 

comme gros lot sont offerts en cas le 
plus heureux par la Nouvelle Grande 
Loterie de Capitaux, garantie par l'Etat 
de Ham bourg. 

l'vL1is e11 tous ClS: 

Pri mc de Marcs 300000 

Lot de M. res 200000 

Lot de Marcs 1 ('0000 

2 Lots de I'lbrcs 75000 

Lot de i\hrcs 70000 

I Lot de Marcs 6)000 

Lot de i\ fa res 6oooo 

Lot de Marcs 55000 

2 T.ots de Marcs 50000 

Lot de Marcs 40000 

' Lots de Marcs 20000 ) 

21 Lots de ~lb res roooo 
46 Lots de Marcs 5000 

106 Lots de i\ [a res 3000 

226 T.0ts de i\larcs 2000 

822 Lors de Marcs 1000 

1325 r .ots de i\brcs 400 

)0850 Lors de J'vbrcs 1 55 
15590 Lots de :VL! r cs 3 co, 200, I 50, 13 _,, 

roo, 98, 69, 42, 20. 

L1 Loterie d~ Capiuu" fort imrlort.ult~, aut<Jrise~ p1r· le h:.tut Gou­
vernement d'l~ut :\ HAM80i,;RG, ct gJuntie p:u· !.1 propr-iete tllt.lb 
d'Etat, contient r r2,ooo bi1le!s, dont 5 6,200 doiv~nt gagt1cr avec sùreté. 
Le capi!n/ dans celle /olerir est presque 

15,000,000 (quinze millions) 
Francs en or. 

1 'arrangt! lllt>Jtl fnz'onzhle de refit! h1!erie d'rtr,[[t'lll rsi dt• Jdlr llltlltiht· qut' 
1: liS les 56,2oo prix huliqll<'s Cl drss11s seron! derid,'.< m•,·c nir:IJ m ï cl<tJses 
SIIL·cessi ·e;;. 

Le Lot princip~! d~ la prcmitT~ classe est i\brcs )O,ooo, scconJc 
cLlssc ,\•Lu·cs 55 ,ooo, monte d_ms Lt tmisicme à Marco ôo,ooo, dans la 
quatrieme à M~rcs 65 ,ooo, d,tns h cinqui2mc à lvLlrcs 7o,ooo, d.1ns Lt 
sixicmc à M.trcs 7 5 ,000. ct d.\l1S la septicmc a Cl'etlt. J\ürcs soo,ooo, 
mais en tous cas à JOa,ooo,2oo,ooo Marcs, etc. 

La nuison de commerce nomml:c au pied invite p 1r 1 1 prl-scntc 
respectueusement :\ s'intl:resscr· dJns cette Gm•ule Lol.'rit• d: Cinila.!t.\', 

Les p~rsor1ncs dl:sir,\nt donnee des ordres sont priées d'v ajou'tl:r Ls 
monunts resrlcctils en Billet de ?Ja.nq11e dr France, ou de tout pays 
curop 'en, ou Je plus commode ser.t d'cn\'oyer l'argent fUr nllwdu.J de 
pas!<' int~r·rutio1ul, Bons de Poste l'canpise. 

Pour le tir-age de Lt prcmierc classe, COlt! : 
r billet original e11tier. 
1 dcmi-biil't·t origin;tl . 
r qu;Jrt de. billet origi1d. 

frs. 7,50 
3,75 
r,go 

Le pr·ix des bilkts tks c\.1sscs sui v ttltcs ct aus'i Ll distribution de 
tcus l2s pri~ ct d.ttc des tirages, enfin tous les deuils on peut voir· du 
pl.tn o(,iciel. 

Chacun r·cc.::vm entré ses mtins les l>iiMs origimwx pourvus des 
clïlnes d'Etat, ct cnmème temps 1.: plan oj.ficid des timgn, oLt l'Lm ,·e,Tc\ 
tous les détails nécess.tir.:s. D ~ suit.; aprés le tir:1ge chaque intercssl: 
rccevm la liste ofticic\lc des prim~s tir·ées, pour\'ue des armes d'Eut. 
Le Jm 'e:nmt des lois S<' fem ;·don le jJiu.l/ pronlj>lellll'lli, SOIIS la gnmnlie ,{,• 
l' 1-.!nf. Les prix SJ!II j><IV<lilles t'Il 'l(ei, h.wwrlu. 

En cas que contre n ctrc an 21HC, le pLtn des ti rat'. cs ne l'Ct1\'icnne pJS 
;\un Lks inti'I'CSsés, nous somm~s tout pr(·ts il prèndrc ,·c:our· :l\-:lllt ]~ 
tirage d.:s billets qui ne co r.-i.: .m ~:n p.ts ct à r~stitu21' le monunt r·~çu. 
:'>lous prions de bi~n vouloir nous cnvo1·.:r l.:s ord,..;s le plus pn>nl)fnnml 
possible, nuis e:1 tout cas av~nt 1~ 

20 Novembre 1895 n. St. 
V A L E N T 1 N & cie. 

M;lison de Rmque, HAMBOURG, 
Ville libre, Allemagne. 
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